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			Introduction

			« J’ai aimé les jours passés,

					Je n’aime pas les jours présents,

					Et rien ni personne ne peut y changer

						quoi que ce soit. »

			I

l m’a regardé de ses grands yeux noirs et remplis de tristesse, et il a prononcé ces paroles lentement, mais en insistant sur ­chaque syllabe. La vie telle qu’il l’avait connue pendant sept courtes années était finie. Impossible de faire demi-tour. Impossible d’annuler les décisions prises : Maman et Papa ont divorcé.

			Il ne peut rien y faire. Je n’y peux rien non plus, je ne suis que sa conseillère. Sa mère, assise à ses côtés, les joues ruisselantes de larmes, ne peut rien faire non plus. Il a aimé les jours passés. Il n’aime pas les jours présents. Et rien, ni personne ne peut y changer quoi que ce soit. Les années entre deux parents ont commencé.

			Maintenant, Jimmy a deux maisons, deux paires de parents, quatre adultes au lieu de deux qui lui disent ce qu’il doit faire. Il devra dire au revoir indéfiniment.

			u u u

			Affublés de valises (ou de sacs à dos, de cabas ou même de sacs-plastique), vous verrez ces enfants vivant entre deux parents patientant sur le parking d’un restaurant McDonald’s ou d’une épicerie, ou parfois même au poste de police. Vous les verrez le vendredi soir… et de nouveau, le dimanche soir. Au moins deux fois par mois, et parfois en milieu de semaine, des enfants changent de parents, de maisons, de fratries, d’amis, d’animaux domestiques, de jouets, d’habitudes culinaires, de lits – et de bien plus encore.

			Si vous regardez attentivement, vous remarquerez ces enfants entre deux parents dans des aéroports, au début ou à la fin des vacances scolaires. Une fois l’été passé en compagnie de papa, quand l’école reprend, la vie avec maman reprend aussi. Le bras qui entoure leurs épaules est celui d’un membre du personnel de la compagnie d’aviation les accompagnant dans le dédale des couloirs d’aéroport et des portes d’embarquement. Vous serez peut-être assis à côté de cette petite fille qui voyage d’un État à un autre pour qu’elle puisse avoir deux parents dans sa vie au lieu d’un seul. Vous remarquerez chez certains la fatigue provoquée par les heures passées à faire le trajet d’une maison à l’autre, une fois de plus, au moment des fêtes, pour que tout le monde ait son Noël et qu’aucun des parents ne soit défavorisé, pour qu’aucun des demi-frères ou demi-sœurs ne soit oublié.

			Les statistiques nous révèlent que le nombre de ces enfants augmente chaque année de plus d’un million ; entre dix-huit et vingt millions d’enfants, pour le moins, ont une existence fragmentée. (ndt : les chiffres auxquels il est fait référence dans ce livre sont ceux des États-Unis en 2008. Cependant, les pourcentages sont les mêmes en Europe.) Que produisent ces interminables heures de trajet d’une maison à l’autre dans la vie de ces enfants ? Entre deux parents : la vie des enfants du divorce étudie les effets des changements continuels de lieux de vie, à cause des gardes alternées, sur les jeunes enfants des couples divorcés. Comment vivent-ils le moment où ils sont entre deux parents, deux maisons, deux environnements ?

			Lorsqu’on est entre-deux – entre le départ d’un lieu et l’arrivée dans un autre – on parle d’être dans un endroit liminal. Le mot latin duquel cet adjectif est dérivé est limen et signifie le seuil. Lorsqu’on se trouve sur le seuil d’une porte, on n’est plus à l’extérieur, mais pas encore à l’intérieur. En psychologie, en physiologie ou en spiritualité, on parle d’expérience de liminalité, décrivant un stade intermédiaire souvent difficile. Pensez à votre adolescence, quand vous n’étiez plus un enfant et pas encore un adulte. Les enfants dont les parents ­divorcent se retrouvent pendant des années ballottés entre leur père et leur mère. Il ne s’agit pas d’un moment spécifique, d’un ajustement à une nouvelle situation : l’alternance entre les deux parents dure des années ; en fait, tant que les parents sont en vie. Les enfants voyagent toute leur existence pour être avec l’un, puis avec l’autre.

			La lecture de certaines histoires dans ce livre suscitera en vous des sentiments de peine et de souffrance. Vous direz peut-être : « Ceci n’est pas vrai pour mon enfant ! ». Cependant, les récits les plus dérangeants sont vrais pour beaucoup d’enfants. De nombreux enfants, en plus grand nombre que ce que nous acceptons d’admettre, aspirent à faire partie de la vie de leurs deux parents. La douleur qu’ils ressentent lorsqu’ils se demandent si leur père ou leur mère pense réellement à eux façonne leur existence. Vous n’imaginez peut-être pas combien d’enfants rendent visite à des parents prisonniers de sérieux troubles : colères incontrôlées, dépendances, maladies mentales, mais qui ne sont pas suffisamment graves pour les empêcher de passer du temps avec leurs enfants. Ces histoires sont volontairement racontées dans ce livre parce que ces enfants rencontrent d’énormes difficultés à exprimer ce qu’ils vivent quand ils sont chez ce parent. Le fait de lire ces récits et d’y réfléchir peut vous aider à vous soucier du sort de tels enfants quand vous en rencontrerez un au détour de votre vie.

			Mon propos n’est pas de dire qu’être divorcé ou séparé fait de quelqu’un un mauvais parent. Mais de telles circonstances rendent la vie plus stressante pour lui et pour ses enfants. Des études ont démontré que de nombreux changements produisent du stress et qu’ils peuvent même contribuer à provoquer des pathologies. Les changements peuvent se révéler autant positifs que négatifs, et être soit voulus, soit subis. 

			On raconte l’histoire de deux parents qui divorcèrent et qui avaient les moyens d’assurer les mêmes conditions de vie dans les deux foyers – mêmes jouets, mêmes vêtements, même musique, etc. Un jour, leur enfant voulait les chaussures qui se trouvaient dans la maison de papa. Pensant que le fait d’acheter des chaussures identiques réglerait le problème, la maman offrit d’emmener l’enfant dans un magasin. Mais quand l’enfant répondit que le problème ne serait pas du tout réglé, elle comprit qu’il ne s’agissait pas d’une question de chaussures ! Mais il s’agissait des sentiments de l’enfant : des sentiments qu’ils ne parviennent pas à exprimer. 

			Des sentiments de culpabilité… car ils imaginent qu’ils sont la cause du divorce de leurs parents. Sentiments de tristesse, d’inquiétude et de colère qui remplissent leur cœur. Ils sont contrariés de la perte du temps passé avec l’autre parent. D’autres enfants peuvent même avoir l’impression de ne plus savoir qui ils sont vraiment. La vie ne devait pas se passer de cette manière. Leurs pensées sont prises par ce qui risque d’arriver ensuite.

			Tout cela nous donne toutes les raisons de nous intéresser à ce que les enfants ont à dire dans ce livre.

			Depuis plus de vingt-cinq ans, en tant que pasteur, conseillère, professeur adjoint dans une faculté de théologie, et 
aussi dans ma vie de tous les jours, j’ai entendu des histoires incroyables. De la souffrance, de la force, du courage et de l’espérance, vécus par des enfants, des parents, des grands-parents ou des amis. Des histoires de trajets répétitifs entre les maisons de ses parents divorcés ou séparés. Nous avons tous notre propre histoire. Mais prenez le temps d’incliner votre cœur pour écouter celle de ces enfants. 

			Dans ce livre, ils vous parleront directement et peut-être que les enfants qui sont dans votre vie vous diront quelque chose par leur intermédiaire.

			J’ai tissé les fils de vies et d’histoires différentes pour que la vérité ressorte telle qu’elle m’est apparue. J’ai modifié des détails pour protéger ceux qui se sont confiés à moi. Vous aurez peut-être l’impression d’avoir déjà entendu ces récits, les enfants ayant souvent des réponses communes face à la séparation ou au divorce de leurs parents et à cette vie d’errance entre deux foyers.

			Les changements constants et les pertes qu’ils engendrent sont des expériences difficiles. Le fait d’en parler allège la ­peine. Entre deux parents ; la vie des enfants du divorce peut vous aider dans ce sens. J’espère que ce livre vous aidera à parler à votre enfant et même avec l’autre parent. Il vous apportera aussi quelques suggestions pour vous aider à diminuer le stress et augmenter la paix de ceux dont la vie est faite de changements constants.

			u u u

			Lisez ce livre de la façon qui vous conviendra le mieux. Vous pouvez lire un chapitre et ensuite passer aux suggestions du chapitre huit, avant de poursuivre la lecture d’un autre chapitre ; vous pouvez aussi le lire d’un bout à l’autre et finir par les suggestions apportées. Il y a huit chapitres dans ce livre.

			Le premier constitue un fondement, dans lequel les expériences de changements constants, de transitions et de deuil sont analysées. L’heure du « changement » fait référence aux moments de transition. Il s’agit également d’une métaphore pour décrire l’existence d’un enfant dont les parents ne sont plus ensemble et les conséquences pour cet enfant.

			Le deuxième chapitre traite du manque et du désir ressentis par l’enfant envers le parent absent ainsi que de l’excitation intérieure qui augmente à mesure qu’il approche du moment des retrouvailles avec ce parent. Il s’interroge et se demande : « Comment puis-je me sentir si seul sans blesser le parent avec lequel je me trouve ? Pourquoi suis-je toujours triste ? »

			Le troisième chapitre cherche à exprimer les sentiments et les expériences de ces enfants pour lesquels l’heure du changement n’arrive jamais ou presque jamais. Le désir profond d’être soulagé d’une douleur constante. Environ la moitié des pères ont très peu de contacts avec leurs enfants après un an de divorce. Ce chapitre se concentre sur les effets des promesses non tenues sur la capacité d’un enfant à accorder sa confiance et à prendre des risques.

			Le chapitre 4 traite des visites d’un parent avec lequel l’enfant est en conflit. Nous découvrons l’inquiétude des enfants et même leur terreur dans certaines de ces situations. Ce chapitre aborde aussi d’autres aspects traumatisants, tels que voyager seul, devoir partir, le jour du remariage ou de l’arrivée d’un nouveau partenaire pour l’un des parents, l’expérience d’un nouveau divorce, etc.

			Le chapitre 5 est une réflexion sur les choix faits par des enfants quand ils grandissent en ce qui concerne les gardes alternées. Ils posent la question : « Comment puis-je supporter les changements d’un lieu à un autre avec des parents qui sont en conflit ? Comment pourrai-je faire pour éviter ces allées et ­venues incessantes quand je serai en âge de choisir ? » Ce cha­pitre étudie les décisions prises par ces adolescents ou ces jeunes adultes. Il traite aussi des conséquences sur la manière dont eux-mêmes concevront le mariage et la vie de famille.

			Dans le chapitre 6, nous réfléchirons sur les implications de l’alternance sur la spiritualité de l’enfant. Quelles sont leurs images de Dieu ? Quels liens établissent-ils avec la foi de leurs parents ?

			Le septième chapitre apporte des suggestions pour rendre cette « heure du changement » plus supportable pour les enfants et les adolescents.

			Le chapitre 8 offre des idées pratiques pour vous permettre de découvrir vos propres réponses à ces questions importantes. Vous y trouverez des idées pour rendre la vie plus facile, et pour réduire le stress de ces innombrables départs et de ces adieux récurrents, comment être des parents qui font preuve d’attention et de compréhension.

			◆

			Dans chaque chapitre, la parole est donnée à ces enfants qui vivent entre deux parents. Vous y trouverez aussi des suggestions pour aider les enfants à négocier ces incessantes séparations qui peuvent s’étaler sur plusieurs années. Je voudrais que vous puissiez vous souvenir que les enfants possèdent une énorme capacité à espérer, à aimer, et même à pardonner.

			Le fait que vous lisiez ce livre est un signe pour eux de votre attention à leur égard. Même s’ils ne sont pas en mesure d’en parler avec vous aujourd’hui, ils sauront que vous avez pris le temps de chercher à comprendre la vie de leur point de vue, et cela les encouragera. Ils se sentiront portés en sachant que vous les aimez et que vous les gardez près de votre cœur, même quand vous leur direz au revoir et qu’ils se trouveront loin de vous.

		

	
		
			CHAPITRE UN

			L’HEURE DES CHANGEMENTS

			Cher Papa,

			Tu me manques !

			Je pleure en cachette le soir, 
dans mon lit, pour que Maman 
ne soit pas triste.

			Est-ce que tu vas bien ? Où 
dors-tu ?Quand vais-je te voir ?

			Maman a dit que tu viendrais 
me chercher vendredi prochain 

			au McDonald. N’oublie pas !

			Bisous,

			Moi

		

	
		
			UN BEAU JOUR

			Imaginez qu’un beau jour ensoleillé, lumineux, sous un 
beau ciel bleu, on vous annonce qu’à partir de maintenant votre famille aura deux maisons au lieu d’une. La deuxième maison n’est pas une maison de campagne… Ceux qui vous sont chers seront toujours dans des lieux différents. Vous êtes adulte et vous vous dites : « J’ai déjà vu bien des gens passer par un divorce ou une séparation ». Après les négociations d’usage, vous rassemblez les affaires déterminées comme vous appartenant et vous avancez. « Oui, ça fait mal. Mes enfants me manquent quand ils ne sont pas là, mais je suis heureux de ne pas être obligé de me retrouver au sein de tensions quotidiennes avec l’autre parent de mes enfants. » La douleur partira avec le temps.

			Maintenant, essayez de vous mettre à la place d’un enfant ; on vous annonce un jour que vos parents ne vivront plus jamais au même endroit, dans ce lieu que, jusqu’à maintenant, vous avez appelé « chez moi ». Les deux personnes que vous aimez de tout votre cœur vont vivre dorénavant dans deux lieux différents. Vous savez que lorsque vous rentrerez de l’école, seules les affaires d’un de vos parents seront là. La musique, les vêtements, les livres, les animaux domestiques et les trésors de l’autre parent auront disparu. L’enfant demande alors : « Pensez-vous que l’espace vide laissé dans cette maison ne me rappellera pas constamment notre vie d’avant ? Le silence assourdissant après des années de paroles, de rires, de pleurs et même de disputes. Notre vie a été coupée en deux… ».

			Plus encore. Maintenant, vos parents veulent que vous passiez du temps avec chacun d’eux, mais séparément, dans deux endroits différents. Vous déménagerez d’une maison à une autre, constamment, jusqu’au jour où vous ne serez plus sous leur garde. Votre guérison ne sera pas facile. Tout vous rappellera la tension et la blessure qui ont provoqué le partage de votre univers en deux mondes séparés. Comme dans la Bible, vous êtes ce bébé que le roi Salomon a menacé de couper en deux quand ces deux femmes en revendiquaient la maternité. Vous êtes coupé en deux. Où est votre foyer ? Avec Maman ? Avec Papa ? Entre les deux, à mi-chemin ? Comme l’auteur de cette lettre adressée à son père au début de ce chapitre, vous pouvez essayer de dissimuler votre tristesse, mais vous supplierez de ne pas être oublié.

			QU’EST-CE QUE CETTE « HEURE DU CHANGEMENT » ?

			Vous êtes un enfant, et contrairement à vos parents (qui ont mis un terme à leur relation et qui ne sont plus obligés de se voir à l’exception des courts moments où ils vous déposeront chez l’un ou chez l’autre, ou lors d’un événement important), vous voyagerez dès lors, et pendant des années, comme un astronaute entre deux planètes. Les heures de changements répétés ont commencé. Vous quitterez la maison d’un de vos parents, vous vous élancerez dans l’espace entre les deux mondes et vous atterrirez sur la planète de l’autre parent.

			Vivre entre deux parents, c’est le temps passé à continuellement s’en aller, cette expérience récurrente du départ. Quitter la maison d’un des deux parents pour aller dans la maison de l’autre à intervalles réguliers, selon ce que vos parents ou le tribunal auront décidé – le plus souvent sans vous demander votre avis. C’est votre style de vie quand vos deux parents ne ­vivent plus ensemble. Vous préparer à changer de maisons ­encore et encore exigera chaque fois autant d’énergie qu’une mission spatiale. Et la tension du décollage et de l’entrée dans une nouvelle atmosphère vous semblera aussi délicate qu’un voyage intersidéral.

			VINGT MILLIONS DE VOYAGES Entre deux parents

			Près de la moitié des mariages en premières noces se termine par un divorce. Soixante pour cent des mariages en secondes noces terminent par un divorce. Rien qu’aux États-Unis, chaque année, plus d’un million d’enfants vivent ainsi la séparation de leurs parents. Cela signifie qu’au moins vingt millions d’enfants mènent une vie d’alternance entre deux foyers. De plus, ces enfants devenus adultes – et leurs enfants avec eux – continuent de voyager pour voir l’un et l’autre de leurs parents, même si ce n’est plus aussi fréquemment que pendant leur enfance.

			Alors que leurs parents peuvent retrouver une vie plus 
heureuse individuellement, les enfants demeurent émotionnellement partagés entre leurs deux parents. Pour eux, le divorce ne termine pas, mais commence une vie d’enfant dans laquelle le stress est anormalement présent. Que pouvons-nous faire pour réduire la pression qu’ils expérimentent, en sachant que le stress est déjà une composante de leur vie d’enfant, à cause des changements qui se produisent au fur et à mesure de leur croissance et de leur évolution ?

			Des parents attentionnés sont troublés quand ils se rendent compte du stress enduré par leurs enfants. Que pouvons-nous faire ? Comment pouvons-nous les aider ? 

			Dans ce livre, j’aimerais d’abord vous demander d’accorder une plus grande attention à vos enfants. Entrez dans leur mode de pensée. Écoutez-les et observez-les attentivement. Bien que ce soit difficile et que vous en soyez même mal à l’aise, il est important que vous soyez conscients de ce qui se produit dans la vie d’un enfant qui entre de force dans ce style de vie d’alternance entre deux parents.

			APPRENDRE À VOYAGER ENTRE DES MONDES DIFFÉRENTS

			Dans la phase d’apprentissage de cette nouvelle vie, les enfants peuvent éprouver des sentiments partagés et confus. Ils se sentent souvent coupables et imaginent qu’ils sont responsables de la séparation ou du divorce. Parfois, ils peuvent se sentir soulagés quand le divorce qu’ils voient arriver est finalement terminé. Ils peuvent expérimenter de la colère et en vouloir à un des parents ou même aux deux. Ils peuvent ne rien ressentir – être dans la torpeur. Ils éprouvent aussi un sentiment de perte à cause de tout ce qu’ils perdent en intégrant la réalité de leur nouvelle vie.

			PERTE – Un seul mot pour décrire tout ce qui s’est enchaîné après le jour où cette annonce les a frappés comme un coup de tonnerre dans un ciel bleu et ensoleillé : « Asseyez-vous, les enfants. Votre père et moi avons quelque chose à vous dire. Tout ira bien, mais votre père et moi allons nous séparer. Il va partir ce soir. On fera tout pour que vous le voyiez très souvent. Et bien sûr, on se partagera les vacances. »

			QUELLES SONT LES PERTES ?

			« Voir mes deux parents tous les jours »

			Pour certains enfants, le sentiment de sécurité est perdu et ils sont incapables de trouver le repos, sachant que leurs deux parents ne seront plus jamais là ensemble et en bonne santé, prêts à les défendre et à les protéger de tous dangers. Cela signifie qu’il n’y a plus que la moitié de la somme d’attention et d’énergie disponible pour l’enfant, même si, quand l’enfant a ses deux parents dans la même maison, le temps où tous deux sont présents au même moment peut parfois être assez bref.

			Un enfant a deux fois plus de chance d’être compris quand ses parents sont à la maison. Son tempérament et sa personnalité peuvent être plus proches de celui de son père ou de sa mère. Quand il faut établir ou rappeler des règles et fixer des limites, une équipe du type « gentil flic – méchant flic » donne l’impression aux enfants qu’il y a au moins un des parents « de leur côté ».
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